
Vous avez certainement remarqué, comme 
moi, que les prix du bois de construction 
se sont envolés en 2020, jusqu’ à atteindre 
des sommets qu’on n’aurait jamais imagi-
nés. Les consommateurs ont dû débourser 
des sommes exorbitantes pour quelques 
planches ou madriers quand ils étaient dis-
ponibles.

Et les millions de dollars additionnels, qui en 
a vu la couleur? Les producteurs proprié-
taires de bois rond (billots) comme vous 
et moi? Certainement pas… Nous avons 
vu nos revenus de vente stagner quand ils 
n’ont pas baissé. Nous recevons, pour nos 
billots, de 35 à 50 pourcents moins d’argent 
qu’en 2005 en dollars constants alors que 
nos coûts d’opération n’ont cessé d’aug-
menter.

Alors, qui en profi te de ces millions? Vous 
savez, comme moi, que ce sont les indus-
triels du sciage résineux de sapin-épinette. 
Je vais vous illustrer à quel point par un 
exemple documenté : Produit forestier 
Résolu, qui pour l’ensemble de l’année 
2019, a déclaré un bénéfi ce de 5 millions de 

dollars, pour sa division sciage, a réalisé un 
bénéfi ce de 128 millions de dollars pour le 
troisième trimestre de 2020; le quatrième 
trimestre s’annonce tout aussi prometteur! 
Des profi ts multipliés par 50!

N'allez pas croire que les industriels avec 
lesquels nous faisons aff aire sont en reste. 
Tout indique que leur situation géogra-
phique et la qualité du bois que nous leur 
livrons leur permettent de surpasser cette 
performance.

Alors, pourquoi ne profi tons-nous pas de 
cette prospérité stupéfi ante nous aussi? 
Parce que, dans le contexte actuel d’ab-
sence de concurrence, les industriels n’ont 
pas à faire d’eff orts pour nous payer davan-
tage. Pourquoi le feraient-ils? Le bois entre 
de toute façon…

J’ai entendu trop souvent les représentants 
du Conseil de l’industrie forestière du Qué-
bec affi  rmer que les industriels paient pour 
notre bois ce qu’ils peuvent payer, que les 
prix off erts sont les justes prix… La preuve 
est faite que ce n’est pas vrai!

Il n’y a qu’une solution à ce problème qui 
perdure et c’est la négociation collective de 
notre bois de sciage de sapin-épinette. Il 

n’y en a pas d’autres. La concurrence entre 
industriels ne reviendra pas par magie, sur-
tout dans cette ère de concentration que 
nous observons depuis quelques décennies. 
Votre Syndicat a proposé cette solution aux 
producteurs en novembre 2017 et ils l’ont 
adoptée très majoritairement, en dépit de 
l’opposition de Domtar inc. et de quelques 
entrepreneurs dont les intérêts diff èrent des 
nôtres. Le Syndicat est déterminé à mener 
à terme ce grand projet afi n d’obtenir les 
meilleures conditions de mise en marché 
possibles pour ses producteurs, proprié-
taires d’une ressource précieuse. Je nous le 
souhaite pour 2021 et les années à venir.

André Roy,
Président
solandreroy@gmail.com
Syndicat des Producteurs forestiers
du Sud du Québec

André Roy
Président
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Le revenu du propriétaire forestier en baisse depuis 15 ans
Lors de mon dernier article, je m’étais concentré à faire des comparaisons entre le 
prix du bois d’œuvre vendu par les scieries de sapin-épinette sur les marchés et le 
prix du bois obtenu par la vente de bois rond par les propriétaires forestiers.  

Cette fois-ci, je me concentre uniquement sur 
l’évolution du prix du bois rond reçu par le pro-
priétaire lors de la vente de son bois lorsque le 
transport est payé et sur ce qui lui reste lorsqu’il 
se verse un salaire pour récolter ou lorsqu’il fait 
récolter par un entrepreneur forestier.

Alors que l’industrie du sciage voit ses revenus 
atteindre des records historiques, les revenus du 
propriétaire forestier sont plus bas qu’il y a 15 ans.

Les coûts pour faire couper son bois ont aug-
menté en suivant pratiquement l’augmentation 
du coût de la vie et le coût des équipements 
forestiers également.  Alors, que le propriétaire 
fasse lui-même les travaux ou qu’il les fasse faire 
par quelqu’un d’autre, la baisse du prix du bois 
vient réduire ce qui lui reste pour faire ses paie-
ments hypothécaires et tirer un revenu d’appoint 
de sa terre.  La rentabilité de la sylviculture en est 
aussi grandement aff ectée.

Nous avons suivi les revenus tirés de la vente de 
bois rond de sapin-épinette de 2005 à 2020 ainsi 
que les coûts de récolte moyens par un entre-
preneur et le constat est inquiétant.  En eff et, le 
bénéfi ce net d’une récolte de bois en sapin-épi-
nette s’est écroulé suite à la crise forestière de 
2006 à 2011.

Depuis ce temps, malgré que les conditions se 
soient grandement améliorées pour la vente des 
bois transformés par les usines sur les marchés, 
le prix en bordure de chemin au propriétaire 
forestier a connu peu de variation, sinon une sta-
gnation depuis les neuf (9) dernières années en 
dollars de 2020 (dollars constants).  Une courbe 
stable dans le temps en dollars constants signifi e 
un maintien du pouvoir d’achat pour un revenu 
ou un maintien de l’eff ort fi nancier demandé 
pour un coût d’exploitation. 

Le tableau ci-bas nous montre le revenu moyen 
de la vente d’un voyage de bois de sapin-épi-
nette constitué de 80 % de billots de 12 pieds et 
de 20 % de billes de 8 pieds au fi l du temps en 

dollars constants de 2020.  Nous avons fait ce 
choix de produit pour voir son évolution au fi l du 
temps.  Il faut avoir en tête que l’indice des prix à 
la consommation a augmentée de 26% durant la 
période de 2005 à 2020.

Suite à la crise forestière de 2006, jumelé à la 
crise fi nancière de 2008, plusieurs usines de 
sciage sapin-épinette vont fermer défi nitive-
ment et le prix off ert par les usines restantes aux 
propriétaires chutera drastiquement, la rentabi-
lité des usines ayant été grandement aff ectée.  

Le revenu de vente d’un voyage de bois par le 
propriétaire en 2012 passera à 2 007 $, soit une 
baisse de plus de 41% en six ans.  Le coût pour 
faire récolter ces bois par des entrepreneurs 
forestiers sera alors de 1 495 $ par voyage ou une 
baisse de 5,2 %. L’entrepreneur participera donc 
à l’eff ort de réduction des coûts durant cette 
période, mais le grand perdant est tout de même 
le propriétaire forestier.  

Il reste au propriétaire un maigre 513 $ par 
voyage ou une baisse de plus de 70 % de son 
bénéfi ce net.  C’est le prix le plus bas qu’il tou-
chera sur la période étudiée.

En 2020, la situation pour le propriétaire n’est 
pas tellement meilleure qu’en 2012 au creux de 
la baisse des prix off erts par les usines.  En eff et, 
la vente d’un voyage de sapin-épinette donnera 
2 157 $ pour le voyage, soit 36 % de moins qu’en 
2005.  

Le coût de récolte se situera à 1 534 $. La par-
tie résiduelle au propriétaire forestier sera alors 

de 623 $ par voyage.  C’est 58% de moins qu’en 
2005, soit une baisse moyenne de 3,8% par 
année sur 15 ans.

Le temps de supervision du chantier et de mesu-
rage des bois, le temps et les coûts consacrés 
à obtenir les permis de récolte nécessaires, la 
hausse des taxes foncières et de l’entretien des 
voiries forestières viennent aussi s’ajouter à ces 
coûts.

Sans rien enlever aux autres intervenants fores-
tiers, il est important de constater que celui qui 
a subi les baisses les plus importantes de 2005 à 
2020 est bien le propriétaire forestier. 

« Il est important de constater que celui qui a 
subi les baisses les plus importantes de 2005 
à 2020 est bien le propriétaire forestier. »

Alors que les intervenants dans la chaîne de la 
récolte du bois chez les propriétaires s’en tirent 
bien et connaissent de bonnes années, le grand 
perdant est le propriétaire forestier lui-même.  
Et il n’est pas besoin de s’en dire que si le pro-
priétaire forestier obtenait plus pour son bois, ce 
sont tous les acteurs forestiers de la chaîne qui 
en profi teraient aussi.

L’explication de la détérioration du revenu du 
propriétaire forestier est multiple et nous en 
avons parlé dans les dernières parutions.  Rappe-
lons simplement que les principales hypothèses 
de cette situation sont celle-ci :

1. La fermeture de plusieurs usines de sciage 
sapin-épinette pendant la crise forestière et 
fi nancière a fait diminuer la concurrence;

2. L’off re dépasse la demande dans le sapin-épi-
nette au sud du Québec depuis 2016;

3. Le rapport de force est en faveur des deux (2) 
ou trois (3) usines qui achètent la majorité des 
volumes de sapin-épinette contre les 19 500 
propriétaires forestiers isolés sur l’ensemble 
du territoire; 

4. L’augmentation normale du prix du transport, 
de la récolte de bois et des autres coûts de 
support d’une propriété forestière;

  Évolution du bénéfi ce net d'un voyage de sapin-épinette ($/constant)

Année 2005 2012 2020

Revenus de récolte 3 413 $ 2 007 $ 2 157 $

Coût de récolte 1 708 $ 1 495 $ 1 534 $

Bénéfi ce net 1 706 $ 513 $ 623 $

En 2005, un voyage de bois vendu rapportait 3 413 $.  Le coût de récolte se situait alors autour de 
1 708 $.  La portion restante au propriétaire était alors de 1 706 $ par voyage.
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Martin Larivée, ing.f.
Directeur général
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5. Le mode de mise en marché actuel d’affi-
chage des prix minimums est désuet et ne 
permet pas aux producteurs forestiers de 
capter les hausses de prix qu’obtiennent les 
usines sur les marchés du bois d’œuvre, car la 
compétition ne joue pas son rôle.

La meilleure preuve que la situation ne changera 
pas est que malgré les bénéfices historiques des 
usines actuellement, elles ne donnent pas plus 
cher aux propriétaires forestiers.  Le propriétaire 
forestier mérite plus de considération.  
Certains se demandent qu’est-ce que ça donne 
d’avoir un « gros prix » si nous n’avons pas de 
marché?  Et bien, à cela on peut répondre : 
qu’est-ce que ça donne de faire de la sylviculture 
de la régénération jusqu’à l’arbre mature si on n’a 
pas le prix qu’il faut pour le faire lors de la vente 
de nos produits?
Aucun propriétaire forestier n’est actuellement 
assez important pour influencer le marché.  Cer-
tains vont chercher quelques dizaines de dol-
lars supplémentaires par cordes ou par MPMP 
(mille pieds mesure de planche) parce qu’ils font 
les agglomérateurs de dizaines d’autres proprié-
taires forestiers.  
Imaginons un instant que nous agglomérions 
tous les volumes et que tous recevraient le même 
bon prix pour la même qualité de bois selon une 
formule qui tiendrait compte des revenus des 
industriels sur les marchés.  Plusieurs régions en 
forêt privée fonctionnent de cette façon actuel-
lement. 
Est-ce que la situation actuelle est une fatalité?  
Comment le propriétaire forestier peut-il amé-
liorer son sort?  Les solutions sont accessibles et 
doivent être rappelées :
1- Regrouper les 19 500 propriétaires pour 

négocier les prix, les volumes et les quantités 
offertes aux usines de sciage sapin-épinette 
de la région et d’ailleurs;

2- Exiger des usines que le prix du bois rond 
soit plus relié au prix du bois scié vendu dans 
les quincailleries et sur les marchés du bois 
d’œuvre par des formules de fixation des prix 
plus équitable pour les propriétaires fores-
tiers;

3- Continuer à supporter la décision des pro-
priétaires qui ont voté à 76% en faveur de 
négocier collectivement le sciage de sapin-
épinette avec les usines le 9 novembre 2017;

4- Être derrière vos administrateurs qui 
défendent la décision des propriétaires fores-
tiers depuis ce temps contre Domtar inc. et le 
Conseil de l’industrie forestière du Québec;

5- S’impliquer et se rendre aux différentes acti-
vités syndicales et soutenir l’action collective 
par votre participation;

6- Ne pas croire que la situation actuelle pourrait 
changer la situation, car le modèle actuel ne 
génère pas de résultats.

Propriétaires forestiers, restez maîtres de votre 
mise en marché!

Situation des activités syndicales du SPFSQ
Au moment d’écrire ces lignes, nous sommes toujours sous les restrictions de 
l’urgence sanitaire.  La Régie des marchés agricoles et alimentaires du Québec a 
ordonné la tenue de l’assemblée générale annuelle dans les six mois de la levée de 
l’urgence sanitaire.  Les administrateurs ont voulu valider certaines alternatives pour 
pouvoir rejoindre les propriétaires forestiers et poursuivre les activités syndicales 
dans le contexte où beaucoup de propriétaires forestiers sont intéressés à participer.
Afin de vérifier la capacité des propriétaires 
forestiers d’être bien représenté, un sondage a 
été envoyé de façon aléatoire pour vérifier la 
capacité de ceux-ci à participer à des assem-
blées virtuelles et obtenir leur avis sur l’urgence 
de reprendre les activités normales.  Si vous avez 
reçu un sondage, il est important de le retourner 
dans l’enveloppe-réponse préaffranchie.  
Le sondage permettra de vérifier la capacité et 
la volonté des propriétaires forestiers à partici-
per aux activités syndicales de manière virtuelle 
et s’ils ont les équipements informatiques, les 
connaissances, la rapidité ainsi que la stabilité de 

l’Internet nécessaire pour pouvoir participer à de 
tels événements.
Entre-temps, le conseil d’administration du 
SPFSQ étudie la possibilité de réitérer des 
conférences Internet sur des sujets d’intérêt et 
sur les statistiques de mise en marché au cou-
rant de l’hiver ou du printemps pour permettre 
de garder le contact avec ses propriétaires fores-
tiers et pour continuer à les informer.
Nous vous tiendrons au courant des prochaines 
semaines des décisions prises par les adminis-
trateurs suite au sondage de nos propriétaires 
forestiers.

Bilan de la soirée d’information  
du 25 novembre dernier
120 producteurs forestiers ont assisté à la 9e soirée d’information (exception-
nellement en mode vidéoconférence)
Le sujet de la conférence portait sur les évaluations 
foncières et comment les producteurs forestiers 
peuvent se préparer au processus de révision fon-
cière lors du dépôt des rôles. 
Le conférencier invité était M. Marco Fournier, 
ing.f., É.A., M.Sc. de la firme Les Consultants 
forestiers M.S.  La présentation nous a permis d’en 
apprendre davantage sur le processus d’évaluation 
foncière tel que pour les rôles triennaux d’évalua-
tion 2021, 2022 et 2023, les valeurs sont basées sur 
le marché au 1er juillet 2019, soit l’année précé-
dant le dépôt du rôle (18 mois précédents), il est 
important avant de contester, de s’assurer que la 
valeur municipale est réellement supérieure à la 
valeur marchande, d’avoir une première discus-
sion avec l’évaluateur municipal, de mettre à jour 
les données de l’évaluateur sur votre propriété et 
d’ensuite, contester si le montant de l’évaluation ne 
correspond pas au prix que vous pourriez obtenir 
en vendant la propriété.  
M. Fournier a aussi fait le lien entre l’évolution 
des marchés et la valeur des boisés en exposant 
que l’évaluation des valeurs foncières des boisés 
de l’Estrie a évoluée de plus de 6,3 %/année pour 
la période de 1997-2019 et que le fardeau fiscal 
des boisés a cru de plus de 6,2 % pour la même 
période.  Pendant ce temps, le prix du bois récolté 
en forêt privée a connu une hausse inférieure à 
l'inflation se traduisant par une baisse de revenu 
pour le propriétaire forestier.
Le bilan qu’en fait conférencier est que les baisses 
importantes dans le prix et les quantités des dif-
férents produits forestiers n’ont pas eu d’impact 

sur les prix payés pour les boisés par les acheteurs 
moyens actuels.  En conséquence, les valeurs vont 
poursuivent leur ascension et il en sera de même 
du fardeau fiscal.  Pour l’instant, les propriétaires 
forestiers enregistrés comme producteurs peuvent 
récupérer 85 % des taxes foncières, en profitant du 
programme de remboursement de taxes foncières.  
N’hésitez pas à vous informer auprès de votre 
conseiller forestier.  Dans un avenir rapproché, des 
demandes pourront être faites auprès des munici-
palités pour baisser le fardeau fiscal des produc-
teurs forestiers enregistrés en diminuant le taux de 
taxation foncière pour la catégorie des immeubles 
forestiers.  Le support des municipalités permettra 
aux producteurs forestiers de réaliser la pleine mise 
en valeur des boisés, et ce, au bénéfice de la com-
munauté.  Veuillez contacter votre Syndicat pour 
plus d’information sur la catégorie des immeubles 
forestiers.
Pour consulter la présentation de M. Fournier, 
veuillez consulter le site Internet du Syndicat 
au www.spbestrie.qc.ca sous l’onglet les activi-
tés syndicales.  De plus, la vidéo de la présen-
tation est disponible sur le compte YouTube du 
SPFSQ que vous pouvez trouver en inscrivant « 
SPFSQ » dans la bande de recherche YouTube.

Au début de la présentation, M. Martin Larrivée, 
ing.f, directeur général du SPFSQ, a fait un court 
résumé de l’état de la mise en marché du bois 
rond.  Il a aussi été question de l’état d’avancement 
du dossier de mise en marché collective du sciage 
sapin-épinette présentement contesté par Domtar 
inc., le Conseil de l’industrie forestière du Québec 
ainsi qu’un groupe d’entrepreneurs/producteurs. 
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Divergence historique entre le prix du bois rond 
et le prix du bois d’œuvre
En 2019, les producteurs forestiers du Québec ont livré tout près de 4 millions de 
mètres cubes de bois aux usines de sciage de sapin-épinette.  Ces récoltes repré-
sentent un peu plus de 60 % de l’ensemble des volumes issus des forêts privées.  
Nul doute, le sort des producteurs forestiers dépend largement du contexte éco-
nomique dans lequel évoluent les scieries de résineux.  La situation est actuellement 
favorable pour les scieurs alors que le prix du bois d’œuvre bat des records, mais 
est-ce que les producteurs de bois profi tent également de cette embellie?
Le graphique ci-contre compare sommairement 
les revenus et les dépenses des scieries résineuses 
du Québec.  Les dépenses sont divisées en deux 
catégories, soient les coûts d’approvisionnement 
et les autres coûts d’opération nécessaires pour 
produire un MPMP de bois d’œuvre (énergie, 
main-d’œuvre et autres).  Les coûts d’approvi-
sionnement représentent le coût moyen du bois 
issu des forêts privées du Québec.  Les autres 
coûts d’opération sont basés sur les états fi nan-
ciers d’une compagnie forestière québécoise 
cotée en bourse et œuvrant principalement au 
Québec.  Quant aux revenus, ils constituent 
les sommes générées par la vente d’un MPMP 
de bois d’œuvre résineux ainsi que les copeaux 
sous-jacents.

De 2016 à 2018, nos modèles nous indiquent 
que les scieurs québécois ont été en mesure 
d’engendrer des profi ts majeurs malgré une 
augmentation des coûts reliée à l’imposition 
des tarifs douaniers américains à partir d’avril 
2017.  En 2019, la plupart des scieurs québécois 
ont pu couvrir leurs coûts d’opération malgré 
une baisse importante du prix du bois d’œuvre 
grâce, entre autres, à une baisse du prix moyen 
du bois en forêt privée.  En 2020, l’augmentation 
astronomique du prix du bois d’œuvre a créé un 
contexte exceptionnel pour cette industrie, et 
ce, malgré la faiblesse du marché des copeaux 
liée à la fermeture de papetières.  Il est fort pro-
bable que ces entreprises n’aient jamais été aussi 
profi tables. 

La Fédération des producteurs forestiers du 
Québec a procédé à une analyse des prix 
minimaux affi  chés du bois de sciage de sapin-
épinette entre septembre 2019 et septembre 
2020 à partir des données du site Prixbois.ca.  
Ces off res constituent le prix minimal off ert par 
les scieries aux producteurs forestiers de sept (7) 
plans conjoints qui fonctionnent selon cet affi  -
chage de prix.  En tout et pour tout, 36 scieries, 
représentant les plus grands acheteurs pour ce 
type de bois de ces régions, ont été retenues 
dans l’analyse.

D’abord, nous constatons que les prix off erts 
aux producteurs ont très peu varié, et ce, malgré 
la fl ambée des prix du bois d’œuvre.  Le gra-

phique ci-dessous détaille le nombre de scieurs 
qui ont procédé à des diminutions ou à des 
augmentations de prix.  Parmi les 36 scieurs de 
résineux analysés sur ces territoires, on constate 
que 11  scieries ont affi  ché des baisses de prix, 
généralement de 1 à 5 %.  On constate égale-
ment que 14 autres scieries n’ont pas modifi é 
leur off re minimale eff ectuée aux producteurs 
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Comparaison entre les coûts d’opération et les revenus d’une scierie de sapin-épinette du Québec 
($ 2020 CA/MPMP)   

Variation du prix minimal affi  ché par les scieries pour du bois de sciage de sapin-épinette
(variation entre septembre 2019 et septembre 2020) 

Notes :
1. Les prix affi  chés ont été ajustés en fonction du taux de change en vigueur ainsi qu'en fonction de l'infl ation. 
2. Le coût d'approvisionnement en $ CA/MPMP représente le coût total du bois issu des forêts privées nécessaire à la 

production d'un MPMP de bois d’œuvre.
3. Les revenus sont estimés sur la base du prix du bois d’œuvre et des copeaux résineux ainsi que d’un facteur d’ajustement 

représentant le panier de produits moyen de l’industrie québécoise du bois d’œuvre.
Sources : CIFQ (Pribec), FRED, FPFQ, MFFP, PFR, Statistique Canada
Compilation et analyse : Fédération des producteurs forestiers du Québec
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Notes :

1. Analyse tirée des prix minimaux affi  chés sur la plateforme Prixbois.ca pour les plans conjoints du Bas-Saint-Laurent, de 
la Beauce, du Centre-du-Québec, de la Côte-du-Sud, de la Mauricie, de la région de Québec et du Sud du Québec.

2. L’évolution du prix par scierie est basée sur une moyenne arithmétique lorsque la même usine off re diff érents prix pour 
diff érentes qualités de bois de sciage de sapin-épinette.

3. L'échantillon représente les prix minimaux affi  chés par 36 scieries, soit celles qui ont consommé minimalement 
2 000 mètres cubes des producteurs forestiers des régions analysées au cours de 2018-2019.  Ces scieries ont consommé 
74 % du bois mis en marché des territoires de plans conjoints visés par l'analyse, à l’exception des volumes dont la des-
tination est inconnue.

Source : Prixbois.ca
Compilation et analyse : Fédération des producteurs forestiers du Québec
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Le prix du bois d’œuvre repart à la hausse
Après avoir chuté à près de 580 $ CA/MPMP 
le 13 octobre dernier, le contrat à terme1 du mois 
de janvier sur le bois d’œuvre a rebondi pour 
atteindre un peu plus de 1 060 $ CA/MPMP 
à la mi-décembre.  Bien que le prix soit infé-
rieur au record atteint au mois de septembre 
(1 261 $ CA/MPMP), il n’en demeure pas moins 
très élevé par rapport à sa moyenne historique 
de 570 $ CA/MPMP et nettement supérieur au 
seuil de rentabilité des scieries québécoises.

Ainsi, plusieurs acteurs du milieu forestier anti-
cipent un retour au sommet pour le prix du bois 
d’œuvre.  Il faut dire que l’équilibre entre l’off re 
et la demande est particulièrement tendu, alors 
que les distributeurs de bois d’œuvre ont de la 
diffi  culté à bâtir leurs inventaires à l’approche de 
la saison de la construction de 2021.  En 2018 et 
2019, l’industrie nord-américaine avait à sa dispo-
sition plus de 6,5 G PMP de bois d’œuvre avant 
l’arrivée du pic saisonnier d’avril et mai lorsque les 

c h a n -
tiers de 

construction démarrent.  Actuellement, ces 
inventaires sont 12 % moins élevés tandis que le 
niveau des mises en chantier est supérieur.
Les températures particulièrement clémentes 
ont prolongé de quelques semaines la construc-
tion résidentielle dans le nord-est et le midwest 

des États-Unis au moment où la demande 
pour les résidences dans les banlieues demeure 
très vigoureuse partout sur le continent. Cette 
fi gure illustre bien un décalage de la saison de 
construction aux États-Unis qui se prolonge et 
se renforce jusqu’à l’automne.
Il est particulièrement intéressant de voir que 
la demande atteint généralement son apogée 
entre les mois de mai et de juillet, alors que la 
conjoncture actuelle fait fi  de la saisonnalité clas-

sique.  En octobre 2020, le rythme de mises en 
chantier des résidences unifamiliales était supé-
rieur de 24 % au maximum atteint au cours de ce 
mois pendant la dernière décennie.
La combinaison d’un faible niveau d’inventaire et 
d’une demande beaucoup plus importante que 
prévu à cette période de l’année devrait soutenir 
le prix du bois d’œuvre.  De plus, les risques d’une 
perturbation de la chaîne d’approvisionnement 
causée par une défaillance du transport sur rail 

lors de la saison hivernale ou de la fermeture de 
scieries dont les travailleurs seraient infectés par 
la COVID-19 semblent vraisemblables.  Il appert 
donc probable que le prix du bois d’œuvre res-
tera élevé pour un moment.
Vincent Bouvet
Économiste forestier

et que 11 scieries ont augmenté les prix off erts, 
généralement de 1 à 5 %.  Parmi les 36 scieurs, 
seulement un scieur a augmenté ses prix de plus 
de 10 %.
En résumé, 89 % des scieries de notre échantil-
lon ont très peu modifi é le prix off ert aux pro-
ducteurs, soit une variation entre -5 % et +5 %.  
Cette situation est quelque peu consternante 
puisque le bois d’œuvre a vu son prix s’envoler 
de 142 % au cours de la période correspondante. 
Qu’est-ce qui explique cette déconnexion entre 
le prix de l’intrant et celui du produit fi ni?  Plu-
sieurs changements structurels et anomalies 
de marchés permettent d’établir des pistes de 
réponses :

• La diminution importante du nombre de 
scieries au cours des 20 dernières années a 
occasionné une consolidation du marché.

• Une structure de marché caractérisée par 
peu d’acheteurs et une multitude de petits 
fournisseurs de bois rond.

• La prédominance grandissante de la récolte 
mécanisée privilégie la quantité et une pro-
duction constante au détriment du prix 
obtenu en bordure de chemin.

• L’importance relative des coûts de transport 
limite les producteurs à un nombre restreint 
d’acheteurs potentiels.

L’écart qui existe entre le prix du bois rond et 
celui du bois d’œuvre se rétrécira éventuelle-
ment.  Espérons toutefois qu’une partie de rap-
prochement se traduira par une hausse de prix 
off ert aux producteurs. 
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Contrat à terme de septembre Contrat à terme de novembre Contrat à terme de janvier
Sources : Bartchart.com, CIFQ, CME group, PFR Random Lenghts

Évolution du prix des contrats à terme de l’indice Random Lengths
($ CA/MPMP)
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1 Un contrat à terme constitue un engagement d’acheter (pour l’acheteur), de vendre (pour le vendeur) un actif sous-jacent à un prix fi xé dès 
aujourd’hui, mais pour une livraison et un règlement à une date ultérieure. Ces contrats à terme sont échangés à la bourse.
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Les scieurs résineux ont le vent dans les voiles
Le dynamisme de l’activité immobilière aux États-Unis continue d’éclipser le reste 
de l’économie. Après 10 mois de pandémie, les dépenses de consommation en ser-
vices sont toujours fortement en recul, tandis que celles des biens durables, comme 
les maisons et les voitures, n’ont jamais été aussi importantes. Évidemment, la baisse 
des taux d’intérêt à des niveaux planchers, un soutien fi scal important et les mesures 
de distanciation sociale alimentent le boom du secteur immobilier. Ce dynamisme 
est notamment lié à la résilience du marché de l’emploi des universitaires. Précisions 
que cette catégorie de travailleurs a déjà retrouvé le plein emploi. Or, l’implanta-
tion du télétravail à grande échelle chez ces travailleurs a grandement favorisé la 
construction de maisons unifamiliales en banlieue ou en milieu rural. 
Par conséquent, la hausse des activités de 
construction résidentielle a accru la demande 
pour le bois d’œuvre résineux. Ce produit a sur-
passé toutes les attentes en 2020 et est très bien 
positionné pour connaître une excellente année 
2021 alors que le consensus table sur une crois-
sance de 10,2 % de la construction de résidences 
unifamiliales aux États-Unis.
Cette progression soutenue arrive au moment 
où la capacité de production de l’industrie nord-
américaine de bois d’œuvre est sous pression. À 
court terme, les niveaux d’inventaires sont net-
tement insuffi  sants pour satisfaire la demande 
sous-jacente, tandis qu’à moyen terme, le déclin 
de la production en Colombie-Britannique limite 
la probabilité d’une forte réponse à mesure que 
la possibilité forestière de cette région diminue. 
Ainsi, l’équilibre du marché du bois d’œuvre 
repose en grande partie sur la capacité du Sud 
des États-Unis d’accroître rapidement sa pro-
duction afi n d’augmenter l’off re sur le marché 
nord-américain. Bien que plusieurs investisse-
ments aient été annoncés dernièrement dans 
cette région, il reste à voir si ceux-ci permettront 
de produire suffi  samment de bois d’œuvre rapi-
dement.
Le contexte actuel est donc très favorable aux 
scieurs nord-américains. La pandémie a provo-

qué une surchauff e de la demande pour le bois 
d’œuvre, alors que la capacité de production est 
insuffi  sante à court terme. Le débalancement de 
l’off re et de la demande a créé des conditions 
de rareté, ce qui s’est traduit par une rentabilité 
record des activités de sciage.
À preuve, le prix du contrat à terme sur le bois 
d’œuvre résineux se situe toujours au-delà de la 
barre des 1 000 $ CA/MPMP. Sur une année 
complète, le prix du bois d’œuvre a atteint en 
moyenne 747 $ CA/MPMP en 2020, en pro-
gression de 58 % par rapport à l’année précé-
dente. 
La conjonction de ces éléments amène la plupart 
des PDG de l’industrie à affi  cher un optimisme 
marqué quant aux perspectives du bois d’œuvre. 
À ce stade-ci, les scieurs font leur possible pour 
maximiser leur production afi n de tirer profi t 
des prix record. Avec un bénéfi ce d’exploitation 
moyen de 300 $ CA/MPMP pour les scieurs de 
résineux dans l’est du Canada au troisième tri-
mestre et un prix de vente légèrement inférieur 
au quatrième trimestre, les opérations de sciage 
pourraient diffi  cilement être plus rentables.
La situation devrait demeurer largement favo-
rable en 2021, alors que le prix moyen du bois 
d’œuvre devrait se maintenir à environ 690 $ 

CA/MPMP, bien au-delà de sa moyenne his-
torique qui oscille aux alentours de 570 $ CA/
MPMP depuis 1996. La baisse de prix du bois 
d’œuvre d’une année à l’autre sera compensée 
par la diminution récente des tarifs douaniers de 
20 % à 9,0 %. Étant donné que la moitié du bois 
d’œuvre produit au Québec est exporté vers les 
États-Unis, cela diminuera les coûts à l’exporta-
tion pour les scieries réalisant des aff aires au sud 
de la frontière. Une fois les tarifs soustraits, les 
revenus dégagés par les scieries exportatrices 
en 2021 devraient être plus importants que ceux 
de 2020. Rappelons que la dernière année fut 
faste pour les scieurs alors qu’ils ont généré des 
marges bénéfi ciaires record. 

Impact des tarifs douaniers 
sur le prix du bois d’oeuvre

(en $ CA/MPMP)

Note : Les montants affi  chés ont été ajustés en fonction 
du taux de change et de l'infl ation. 
Sources : FEA, FRED, RBC, RISI, RL, BMO
Compilation et analyse : Fédération des producteurs 
forestiers du Québec

Vincent Bouvet
Économiste forestier

Prix de vente, coût et résultat d’exploitation des scieries de l’est du Canada inscrites en bourse 
($ CA/MPMP) 

Notes :
1. Les montants affi  chés ont été ajustés en fonction du taux de change et de l'infl ation. 
2. Les prix de vente et les coûts d’exploitation sont dérivés des états fi nanciers des divisions de bois d’œuvre de Produits 

forestiers Résolu (PFR) et de Rayonier Advanced Materials (RYAM).
3. Le prix de vente pour le quatrième trimestre est basé sur les indices de prix, alors que nous avons supposé que le coût 

de production soit stable entre les deux derniers trimestres.
Sources : FRED, PFR, RYAM
Compilation et analyse : Fédération des producteurs forestiers du Québec

Prime sur l’engagement à 
produire un volume pour 
l’usine Domtar inc.
Afi n de répondre à la demande de stabiliser l’ap-
provisionnement à l’usine Domtar inc., les admi-
nistrateurs du Syndicat ont décidé de poursuivre 
la bonifi cation pour le prix des feuillus-mélangés 
(FMB) et des peupliers (TRB) livrés pour les 
producteurs qui s’engageront par écrit à pro-
duire un volume de bois pour l’année 2021. Par 
écrit veut dire, les producteurs qui complètent 
leur demande de contingent dans les délais 
demandés et les producteurs de 200 TMA et 
plus qui ont complété le formulaire personnalisé 
envoyé par la poste.
En eff et, les producteurs qui produiront et livre-
ront la totalité de leur engagement de produc-
tion recevront une prime qui reste à déterminer. 
Ceux qui produiront partiellement leur engage-
ment pour l’année recevront le prix provisoire 
2021 uniquement. L’ajustement du prix se fera en 
février ou mars 2022. 
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Historique du plan conjoint et négociation collective
Quelle est l’origine de l’organisation des 
propriétaires forestiers dans les Cantons 
de l’Est? 

Elle provient d’une indignation des agriculteurs, 
qui étaient tous propriétaires forestiers, et qui 
remonte à 1940 pour les prix obtenus auprès des 
marchands et des commerçants de bois qui eux, 
vendaient leur bois directement aux papetières. 
Les prix offerts aux agriculteurs sont de beaucoup 
inférieurs à ceux offerts aux commerçants de bois.

Quels étaient les prix du bois à cette 
époque? 

En 1940, il était de 6 $ à 7 $ la corde de quatre (4) 
pieds (128 pieds cubes) de bois livré à l’usine et 
de 6 $ à 15 $ la corde en 1949, selon le marchand 
ou le commerçant de bois avec qui l’agriculteur 
faisait commerce. En 1952, le prix de la tonne 
de papier journal augmente de 20 $. Simultané-
ment, le producteur de bois voit son prix dimi-
nuer de 5 $ la corde. Suite à des pressions auprès 
du gouvernement pour obtenir le même prix 
que payaient les usines pour le bois des terres de 
la Couronne, il atteindra 20 $ la corde en 1960.

Comment s’organisent les propriétaires 
forestiers ensuite? 

Au cours de l'année 1962, les délégués présents 
au congrès régional de l'Union des Cultivateurs 
Catholiques (UCC) votent pour la formation 
d'un comité provisoire afin d'entreprendre les 
démarches pour mettre en place et faire voter 
un plan conjoint en vue d'organiser la vente de 
bois dans la région.

Quand le Syndicat et le Plan conjoint 
voient-ils le jour? 

Le Syndicat des producteurs de bois de l'Estrie 
est incorporé en vertu de la Loi des syndicats 
professionnels le 15 septembre 1962. Le Plan 
conjoint est approuvé par la Régie des marchés 
agricoles le 28 juillet 1965.

Quand la négociation collective se met-elle 
en place? 

La Régie des marchés agricoles et alimentaires 
du Québec approuve le règlement de vente de 
bois en commun du Syndicat des producteurs 
de bois de l'Estrie qui entre en vigueur le 1er avril 
1971. Le Syndicat rencontre ensuite les pape-
tières de la région afin de négocier les conditions 
de mise en marché du bois de pâtes et papier 
pour l'année en cours.

Est-ce qu’il y a de l’opposition à l’époque? 

Oui. Le 14 avril 1971, les marchands et commerçants 
de bois, que l'on surnomme « broker », forment un 
groupe de pression afin d’empêcher la négociation 
collective pour le bois de pâtes et papier.

Pourquoi s’opposent-ils? 

Parce qu’ils sont des intermédiaires entre les 
papetières et les propriétaires forestiers, qu’ils 
agissent comme « concentrateurs » de volumes 
de bois et qu’ils en retirent des avantages finan-
ciers vendant le bois beaucoup plus cheraux 
papetières que ce qu’ils donnent aux proprié-
taires forestiers.

Vont-ils réussir à empêcher la négociation 
collective? 

Non. En 1981, le Syndicat des producteurs de 
bois de l'Estrie va réussir à obtenir l'accord de 
la Régie des marchés agricoles et alimentaires 
du Québec pour appliquer son règlement sur 
l'exclusivité de la vente du bois dans la région. 
La négociation collective se met en place défi-
nitivement pour les bois de pâtes et papier et les 
intermédiaires sont écartés.

Est-ce que les propriétaires forestiers ven-
daient beaucoup de bois de sciage dans les 
années 1980 et avant? 

Non. C’était des volumes négligeables et la très 
grande majorité du bois était vendu en sapin-
épinette aux papetières en longueur de quatre 
(4) pieds. Les scieurs de bois étaient des ache-
teurs marginaux à l’époque. Il y avait beaucoup 
de petits moulins familiaux dans plusieurs muni-
cipalités du territoire pour la consommation 
locale.

Est-ce que c’est toujours le cas aujourd’hui? 

Non. En 2019, les propriétaires forestiers du Sud 
du Québec ont mis en marché 66 % de leurs 
volumes de bois en sciage ce qui a représenté 
73% de leurs revenus totaux. 80 % de ce volume 
était du sciage sapin-épinette. Le sapin-épinette 
est donc la grande majorité du bois de sciage 
mis en marché. L’année 2020 s’annonce prati-
quement similaire.

Est-ce que les propriétaires forestiers du sud 
du Québec reçoivent un prix équitable pour 
leur sciage sapin-épinette actuellement? 

Il est légitime de se poser la question. Le prix du 
bois rond de sciage sapin-épinette payé au pro-
priétaire forestier a perdu 37 % de sa valeur en 
15 ans en dollars constants de 2020 et un recul 
de 7 % par rapport à 2019. Le SPFSQ ne consi-
dère pas cette situation comme normale.

Qu’en est-il du prix des produits du sciage 
sapin-épinette vendu par les usines? 

Depuis 15 ans, l’indice des prix pour le panier 
de produits vendus par les scieurs de sapin-épi-
nette (PRIBEC) a augmenté de 15% en dollars 
constants de 2020, ce qui contraste avec la baisse 
du prix du bois rond. En 2020, un record histo-
rique a été atteint sur les marchés pour le bois 
vendu par les usines sur les marchés et dans les 
quincailleries qui a généré une hausse de 31 % en 
un an en dollars constants, alors que le producteur 
subissait une baisse de 7% pour la même période.

Est-ce qu’il est pertinent de négocier collec-
tivement le sciage résineux sapin-épinette 
aujourd’hui? 

Oui, plus que jamais. Au sud du Québec, il 
n’existe aucune négociation structurée entre le 
propriétaire forestier et l’usine. C’est l’usine qui 
décide du prix minimum qu’ils offrent aux pro-
priétaires forestiers et il peut offrir des prix supé-
rieurs à certains « concentrateurs » de volume. 
Ce n’est pas toujours le propriétaire forestier qui 
profite de ces prix supérieurs, comme à l’époque 
des commerçants de bois dans les pâtes et 

papier. La négociation collective permettra d’ob-
tenir des prix de bois rond qui reflètent mieux les 
prix obtenus par les usines pour tous les proprié-
taires forestiers, petits comme grands, comme 
ça se fait actuellement dans six autres régions du 
Québec.

Quand les propriétaires forestiers pour-
ront bénéficier de la négociation collective 
du sciage résineux sapin-épinette au sud du 
Québec? 

Les propriétaires forestiers ont voté à 76 % le 
9 novembre 2017 en faveur de la négociation 
collective du sciage résineux sapin-épinette en 
assemblée générale spéciale. Depuis ce temps, 
la compagnie Domtar inc., le Conseil de l’indus-
trie forestière du Québec et certains entrepre-
neurs de récolte s’opposent devant la Régie des 
marchés agricoles. Le Syndicat défend la déci-
sion des propriétaires forestiers. Les procédures 
sont toujours en cours. Nous espérons avoir une 
décision favorable de la Régie à l’été 2021.

Comment aider la négociation collective du 
sciage résineux sapin-épinette? 

En assistant aux activités syndicales, en soute-
nant vos administrateurs et en exigeant que les 
intérêts du propriétaire forestier soient défendus 
contre les intérêts divergents de l’industrie, de 
certains entrepreneurs en récolte et de certains 
transporteurs qui viennent détourner le débat 
dans les assemblées des propriétaires forestiers.

LE PORTAIL DE FORMATION  

DU SPFSQ 
Un nouveau guichet unique 
pour la formation continue  
des producteurs forestiers

Le Syndicat des Producteurs forestiers du Sud 
du Québec (SPFSQ) travaille actuellement à 
la mise en place d’un nouveau portail en ligne 
accessible à toutes et tous, pour la prochaine 
période d’inscription pour les formations.

La création de ce portail s’inscrit dans la volonté 
de doter le SPFSQ d’outils de gestion plus 
modernes qui permettront à toute l’équipe d’être 
encore plus efficace tout en bonifiant le service 
envers les producteurs.

Cette nouvelle plateforme, à la fine pointe de la 
technologie, permettra aux producteurs d’inte-
ragir rapidement et de façon sécuritaire en tout 
temps pour accéder à leurs dossiers, consulter 
le programme de formations, gérer leurs ins-
criptions, s’inscrire à des événements, payer des 
factures en ligne et plus encore.

La procédure à suivre pour y accéder sera la 
même qu’auparavant, il suffira de rejoindre la 
page formations sur le site Internet du SPFSQ.

Surveillez la prochaine programmation 2021-
2022 qui sera disponible d’ici juin 2021.  Restez à 
l'affût, les places sont limitées.  Si vous avez des 
commentaires, n’hésitez pas à les transmettre 
par courriel à spfsq@upa.qc.ca.
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Émission des contingents 
pour la période 
« HIVER 2021 »
Le Syndicat a procédé, en décembre dernier, à 
l’envoi des contingents pour la période « HIVER 
2021 », soit du 1er janvier au 29 mai.
POUR LES FEUILLUS
L'émission à 100 % des demandes pour 32 000 
tma à 135 producteurs. Ce qui représente envi-
ron 1 560 chargements.
POUR LES PEUPLIERS
L'émission à 100 % des demandes pour 26 600 
tma à 220 producteurs. Ce qui représente envi-
ron 1 500 chargements.
POUR LES RÉSINEUX
L'émission n’a pas eu lieu. Nous n’avions pas 
un engagement ferme de l’acheteur pour des 
achats sur plusieurs mois
Pour la période « ÉTÉ », si ce n’est déjà fait, vous 
avez jusqu‘au 30 avril pour compléter et retour-
ner votre demande de contingent dont vous 
trouverez le formulaire à la page 20 du présent 
bulletin. Vous devez vous choisir un transporteur 
dont la liste est disponible à la page 19.
Il est important de vous assurer de nous trans-
mettre votre demande de contingent pour pou-
voir obtenir votre permis de mise en marché.
Pour faciliter votre inscription, vous trouverez 
un formulaire de contingent à remplir sur le site 
internet du SPFSQ au www.spbestrie.qc.ca 
au menu « La mise en marché / Demande de 
contingent

Tableau de bord des marchés du sciage résineux sapin-épinette

TABLEAU DE L'ÉVOLUTION DU PRIX DU BOIS DE SCIAGE SAPIN-ÉPINETTE
Prix moyens annuels et mensuels (en $ 2020 constants)

8 pieds (2" par 4" colombage) 12 pieds (longueurs assorties)

PRODUCTEUR (1) USINE DE 
SCIAGE(2) DIFFÉRENCE PRODUCTEUR (1) USINE DE 

SCIAGE(2) DIFFÉRENCE Copeaux

Année $/ corde $/ corde $/ corde $/ Mpmp $/ Mpmp $/ Mpmp $/ tma
2005 318 $ 384 $ 66 $ 482 $ 559 $ 77 $ 159 $
2006 299 $ 312 $ 13 $ 446 $ 469 $ 23 $ 153 $
2007 249 $ 274 $ 25 $ 380 $ 397 $ 17 $ 148 $
2008 228 $ 228 $ - 353 $ 350 $ (4) $ 179 $
2009 219 $ 218 $ (1) $ 334 $ 322 $ (12) $ 183 $
2010 200 $ 232 $ 32 $ 313 $ 361 $ 47 $ 124 $
2011 175 $ 217 $ 42 $ 293 $ 338 $ 45 $ 131 $
2012 179 $ 274 $ 95 $ 286 $ 402 $ 116 $ 111 $
2013 191 $ 300 $ 109 $ 315 $ 467 $ 152 $ 86 $
2014 200 $ 318 $ 118 $ 333 $ 482 $ 148 $ 91 $
2015 202 $ 292 $ 89 $ 337 $ 455 $ 118 $ 85 $
2016 201 $ 301 $ 100 $ 334 $ 511 $ 178 $ 79 $
2017 202 $ 384 $ 182 $ 335 $ 598 $ 263 $ 73 $
2018 200 $ 379 $ 179 $ 382 $ 663 $ 281 $ 71 $
2019 185 $ 287 $ 101 $ 333 $ 494 $ 161 $ 81 $
2020 165 $ 503 $ 338 $ 316 $ 717 $ 401 $ 100 $

août-20 167 $ 741 $ 574 $ 316 $ 1 069 $ 753 $ 100 $
sept-20 166 $ 885 $ 719 $ 319 $ 1 261 $ 942 $ 100 $
oct-20 171 $ 630 $ 459 $ 326 $ 945 $ 619 $ 100 $
nov-20 169 $ 477 $ 308 $ 320 $ 780 $ 460 $ 100 $

(1) Prix moyen au propriétaire en bordure de chemin. Source : SPFSQ
(2) Prix provenant de l'indice PRIBEC. Source : Direction Économie et m archés CIFQ Prime de dégel et 

autres compensations 
au transport 2021
Les livraisons en temps de dégel se font sur 
une base volontaire. Aucune prime n’est payée 
par les usines. La convention de transport pré-
voit une prime de 13 % pour les bois livrés à la 
Domtar  inc. et à la Menuiserie d’East Angus, 
payable par le producteur. Si vous demandez à 
votre transporteur de livrer du bois à pâtes et de 
palette en temps de dégel, vous aurez à payer 
un surplus de 13 % sur le transport à moins que 
le transporteur soit d’accord à recevoir le tarif 
régulier.

AUTRES COMPENSATIONS 
Pour les chargements incomplets, le transpor-
teur peut réclamer au Syndicat un montant de 
40 $ s’il doit se déplacer à plus de 30 minutes 
entre les deux localisations. 
Pour les chargements contenant plus d’un 
groupe d’essences et obligeant ainsi le transpor-
teur à revenir sur la balance chez Domtar inc., 
il pourra facturer le Syndicat d’un montant de 
25 $ qui sera également enlevé sur le paiement 
du producteur.
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Bilan de la  mise en marché pour l’année 2019
LE BOIS À PÂTE
L’entreprise Domtar inc. a acheté un total de 136 909 tma de feuillus, peu-
pliers et autres résineux en 2019. Ce volume représente une augmentation 
de 19 % par rapport à 2018.  Les volumes livrés ont été répartis comme 
suit  : 72  209 tma de feuillus mélangés (53 %), 52 035 tma de peupliers 
(38 %) et 12 665 tma d’autres résineux (9 %). 
La moyenne des dix dernières années de livraison (2010-2019) étant de 
113 550 tma, le volume livré en 2019 représente une augmentation de 21 % 
par rapport à la moyenne.
LIVRAISONS DE FEUILLUS, PEUPLIERS ET AUTRES RÉSINEUX 

(Pâtes)

LES BOIS D’EXPORTATION
En 2019, le volume de bois à pâte exporté de l’autre côté de la frontière est 
de 67 083 mcs comparativement à 41 016 mcs en 2018, soit une augmen-
tation de 64 % explicable en grande partie à la réouverture de la machine 
à carton ondulé, numéro 3 chez Verso Paper à Jay, Maine.  La moyenne 
des cinq dernières années de livraison (2015-2019) étant de 31 668 mcs, le 
volume livré en 2019 représente une hausse de 89 %.  Le groupe d’essence 
sapin-épinette représente 36 % du volume total, les autres résineux 33 %, 
les feuillus 15 % et les peupliers 17 %.  
LIVRAISONS TOTALES PÂTES
Si on inclut aux volumes de bois feuillus mélangés, peupliers et autres rési-
neux livrés chez Domtar, ceux expédiés aux États-Unis, ainsi que les pré-
levés directs en provenance de l’entente avec Domtar, c’est 344 017 mcs 
qui ont été livrés pour le secteur des pâtes et papiers représentant une 
augmentation de 25 % par rapport aux livraisons 2018.  La moyenne des 
cinq dernières années de livraison (2015-2019) étant de 280 576 mcs, le 
volume livré en 2019 représente une augmentation de 23 % par rapport à 
la moyenne.

MISE EN MARCHÉ PAR SECTEUR 2019 (PÂTES)

Mètres cubes solides (mcs) Secteur 
% total

Secteurs SEB A.RÉS FMB TRB Total %

#1 Le Granit 3 683 5 150 10 520 17 509 36 862 11%

#2 Les Sources 3 722 8 856 15 302 13 424 41 305 12%

#3 Le Haut-Saint-François 4 591 9 236 27 556 19 888 61 270 18%

#4 Coaticook-
Memphrémagog

6 688 14 589 43 048 24 903 89 228 26%

#5 Le Val-Saint-François 4 677 8 975 15 776 22 664 52 092 15%

#6 La Montérégie 78 8 829 27 988 26 366 63 261 18%

Total SPFSQ 23 440 55 634 140 190 124 753 344 017 100%

% 7% 16% 41% 36% 100%

En 2019, les volumes de bois destinés aux papetières ont représenté 34 % 
de tous les volumes vendus par les propriétaires forestiers du sud du Qué-
bec.  L’ensemble de cette mise en marché a généré en 2019 des transac-
tions totales aux usines de pâtes et papier de 13,5 M$.
De plus, en 2019 la compensation pour le carburant, qui tient compte des 
fl uctuations mensuelles du prix du diesel, payé par Domtar et remis aux 
transporteurs, a totalisé 285 315 $, soit 8,42 % du coût total de transport 
payé.
En 2019, nous n’avons connu aucun inventaire signifi catif de bois feuillus 
ou de peupliers et la compagnie Domtar inc. a acheté tout ce que les pro-
ducteurs ont produit dans l’année.  Nous avons dû prendre entente avec 
l’acheteur pour prolonger nos livraisons du groupe autres résineux étant 
donné que le volume accordé en début d’année par Domtar inc. pour ce 
produit était atteint dès septembre 2019.

LIVRAISONS TOTALES (Pâtes)

LE BOIS DE SCIAGE
Les prix pour le bois d’œuvre ont commencé l’année 2019 avec une stabi-
lité qui s’est poursuivie tout le premier trimestre.  Le déclin observé à partir 
du mois de mai a été imposant et c’est poursuivi pour le reste de l’année.  
Les prix des billes de sapin et d’épinette ont diminué de 5 % dans le bois 
court et de 10 % dans le bois long.  Malgré cela, il s’est transigé au Syndicat 
un volume comparable à 2018 de bois de sciage. 
Le volume total de bois de sciage transigé par le Syndicat en 2019 est de 
655 096 mcs. Ce volume représente une baisse de 1 % par rapport à 2018.  
Les volumes livrés sont à 80 % de sapin-épinette, 11 % d’autres résineux 
(pins, pruche, mélèze et cèdre), 7 % de feuillus durs et 2 % de peupliers.  La 
demande de bois de sciage a été constante jusqu’en fi n d’année permet-
tant une année de livraison comparable à 2018.

SPÉCIFICATIONS ET PRIX MOYENS POUR CERTAINES 
ESSENCES POUR LE GROUPE SCIAGE RÉSINEUX

Essences Longueur
Prix au
chemin 

2016

Prix au
chemin 

2017

Prix au
chemin 

2018

Prix au
chemin 

2019

Variation 
(%) 

2019/2018

Sapin-
épinette

8' 189 $/corde 193 $/corde 194 $/corde 184 $/corde -5%

10' à 16' 332 $/Mpmp 338 $/Mpmp 384 $/Mpmp 345 $/Mpmp -11%

Cèdre 10' et 12' n/d 328 $/Mpmp 302 $/Mpmp 337 $/Mpmp 10%

Pruche 12' à 16' 245 $/Mpmp 283 $/Mpmp 273 $/Mpmp 284 $/Mpmp 4%

Pin blanc 12' à 16' 285 $/Mpmp 262 $/Mpmp 282 $/Mpmp 274 $/Mpmp -3%

Mélèze 12' à 16' 258 $/Mpmp 222 $/Mpmp 223 $/Mpmp 221 $/Mpmp -1%
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Pour les feuillus, les prix au chemin de l’érable à sucre et du peuplier faux-
tremble ont connu des baisses respectives de 20 % et 19 %.  Pour la pre-
mière fois, un volume non négligeable de noyer et de tilleul fut livré.  Sur 
les marchés de bois scié, les barrières tarifaires imposées par la Chine aux 
États-Unis ont ralenti la demande de chêne, frêne et cerisier. 
LE BOIS DE PALETTE
Il s’est produit 3 027 cordes (14 620 mcs) de bois destiné à la palette en 
2019, soit 673 cordes de moins qu’en 2018 pour des transactions totales de 
815 258 $.  Les producteurs ont reçu 633 509 $, soit 78 % du prix à l’usine.  
EN GÉNÉRAL, POUR LE BOIS DE SCIAGE
En 2019, c’est 655 100 mcs de bois qui a été livré aux diff érentes usines de 
sciage en provenance du territoire du Plan conjoint des Producteurs fores-
tiers du Sud du Québec.  Voici le graphique de l’évolution des livraisons du 
bois de sciage pour la période 2009-2019.

ÉVOLUTION DES LIVRAISONS DU BOIS DE SCIAGE

LA RISTOURNE AUX PRODUCTEURS
La ristourne représente l’argent retourné aux producteurs et provenant du 
fonds de péréquation des prix du bois.  Avec ce règlement (Règlement sur 
la péréquation des prix du bois des Producteurs forestiers du Sud du Qué-
bec), les producteurs obtiennent un prix uniforme pour chaque groupe 

d’essences vendu aux papetières et à la palette, peu importe la provenance 
du bois sur le territoire.  Les frais de transport par groupe d’essences et 
destination sont ainsi les mêmes pour le producteur qui livre à une pape-
tière et à la palette.
La ristourne 2019 pour le bois à pâte totalise 143 781 $ et la ristourne 2019 
pour le bois de palette totalise 13 622 $ retournés aux producteurs au pro-
rata des volumes vendus par groupe d’essences et de destination.  Voici les 
prix fi naux pour le bois pâte et le bois de palette.

PRIX FINAUX AUX PRODUCTEURS 2019

Domtar

Groupe d’essences Prix fi naux Prix fi naux

Feuillus mélangés 74,09 $/tma Environ 179 $/corde 8'

Peupliers 69,00 $/tma Environ 134 $/corde 8'

Autres résineux 54,44 $/tma Environ 102 $/corde 8'

Menuiserie d’East Angus

Groupe d’essences Prix fi naux ($/corde)

102" FMB 247,66

92" FMB 242,66

102" TRB 168,13

92" TRB 163,13

92" & 102" MÉL 163,00

UN RÉSUMÉ POUR L’ENSEMBLE DE LA MISE EN MARCHÉ DE 
L’ANNÉE 2019
C’est 1 594 entités qui ont produit 999 114 mcs de bois, réparti à 344 017 mcs 
pour le bois à pâtes (34 %) et 655 096 mcs pour le bois de sciage (66 %).  
La production totale est à 68 % en résineux et 32 % en feuillus.  Ce volume 
représente une augmentation de 7 % des livraisons totales par rapport à 
2018.  Voici le tableau de la mise en marché par secteur.

MISE EN MARCHÉ PAR SECTEUR 2019 (TOTALES)

Mètres cubes solides (mcs) Secteur % total

Secteurs A. RÉS FMB RÉS. TRB Total %

#1 Le Granit 17 566 14 817 117 228 19 587 169 198 17%

#2 Les Sources 15 498 22 261 128 622 16 472 182 854 18%

#3 Le Haut-Saint-François 16 599 36 042 130 984 23 012 206 637 21%

#4 Coaticook-Memphrémagog 32 048 55 201 105 368 27 640 220 257 22%

#5 Le Val-Saint-François 20 130 22 325 54 714 24 812 121 982 12%

#6 La Montérégie 26 194 35 027 10 280 26 684 98 186 10%

Total SPFSQ 128 037 185 672 547 197 138 207 999 114 100%

% 13% 19% 55% 13% 100%

RAPPORT ANNUEL 2019
Pour plus d’information, vous pouvez consulter le Rapport annuel 2019 
sur la page Internet des activités syndicales de votre Syndicat à l’onglet 
Les assemblées générales (https://spbestrie.qc.ca/wp-content/
uploads/2020/12/Rapport_annuel_2019_complet-.pdf).
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Avez-vous votre 
forestier de famille ?
DES PROFESSIONNELS À LA 
GRANDEUR DU QUÉBEC
Un réseau de conseillers forestiers est à l’œuvre 
pour guider les propriétaires de lots boisés dési-
reux de faire réaliser :
1. un plan d’aménagement forestier;
2. une plantation d’arbres forestiers;
3. des travaux de récupération d’arbres aff ectés 

par une épidémie d’insectes, un verglas ou 
des vents violents;

4. des éclaircies permettant d’améliorer les peu-
plements forestiers;

5. la réfection de chemins forestiers;
6. la délimitation des milieux forestiers sensibles 

nécessitant une protection.

UN SOUTIEN GOUVERNEMENTAL 
OFFERT À TOUS
Une mesure de remboursement des taxes fon-
cières pour les producteurs forestiers, off erte par 
le gouvernement du Québec, soutient la réalisa-
tion de travaux d’aménagement forestier.
Ce soutien permet d’obtenir un remboursement 
allant jusqu’à 85 % du montant des taxes fon-
cières payées pour la partie boisée de
ses lots, en échange des travaux d’aménagement 
forestier réalisés sur sa propriété.
Cette mesure reconnaît une vaste gamme de 
travaux, pourvu que leur réalisation soit sous la 
supervision d’un ingénieur forestier.
Tous les propriétaires possédant plus de quatre 
hectares de forêt sont admissibles s’ils sont enre-
gistrés comme producteurs forestiers.
Pour trouver les conseillers forestiers 
œuvrant dans votre région, consultez le site 
foretprivee.ca/je-cherche-un-expert

CERTIFICATION FORESTIÈRE 

Bilan très positif de la vérifi cation 2020
Saviez-vous que la certifi cation forestière est un processus d’amélioration continu 
et que les audits de surveillance annuelle permettent de faire le point sur le niveau 
de conformité de nos activités d’aménagement forestier?

Cette année, la gestion forestière du certifi cat 
de groupe de Forêts privées certifi ées du Qué-
bec (FPCQ) était évaluée sur le respect des lois, 
les bénéfi ces de la forêt ainsi que sur les critères 
annuels tels que le respect de la santé et sécu-
rité des travailleurs, la planifi cation et le suivi des 
travaux d’aménagement, le respect du taux de 
récolte ainsi que la mise en place de modalités 
pour la protection des éléments sensibles lors de 
travaux d’aménagements forestiers.   
La semaine d’audit fut composée d’entrevues 
téléphoniques avec des opérateurs de machine-
rie, des responsables de chantiers de coupe et 
des gestionnaires de territoire des dix groupe-
ments et conseillers forestiers du territoire de la 
Gaspésie, de la Montérégie et de l’Estrie en plus 
d’entrevues avec diff érentes parties intéressées. 

Le constat qui en ressort est que FPCQ et ses 
partenaires utilisent les bonnes méthodes de tra-
vail, portent un souci attentif à l’environnement 
et sont rigoureux dans l’exploitation des boi-
sés de leurs membres.  Le certifi cat de groupe 
pour les activités d’aménagement forestier et 
de chaîne de traçabilité selon le Forest Steward-
ship Council® (FSC), certifi cat numéro FSC-
C015405 est donc reconduit.  Merci à tous pour 
votre collaboration!
La prochaine évaluation aura lieu à l’automne 
2021 et portera sur le droit des travailleurs et leur 
condition de travail, la planifi cation de l’amé-
nagement, le suivi et l’évaluation des objectifs 
d’aménagement et des impacts des activités 
d’aménagement.
Pour plus de détails sur la norme d’aménagement 
forestier, nous vous invitons à consulter le site 
Internet de FSC® Canada à l’adresse suivante : 
https://ca.fsc.org/fr-ca/fsc-certification/
forest-management-certifi cation. En tout 
temps, vous pouvez contacter votre Syndicat 
des producteurs forestiers pour toutes questions 
relatives à la certifi cation forestière.

Formation off erte pour les propriétaires 
de boisés
ABATTAGE DIRECTIONNEL ET 
DE PRÉCISION – NIVEAU AVANCÉ
Prérequis : Le cours d’abattage directionnel et 
de précision (de base) doit avoir été complété.
Important : Vous devez porter obligatoirement 
les équipements de sécurité minimum suivants  : 
bottes de sécurité (norme CAN/CSA/Z195 ou 
à la norme NF EN345-2), pantalon forestier de 
sécurité (norme CAN/BNQ 1923-450-M91, 
catégorie A), casque avec grille et protecteur 
auditif (norme CAN/CSA-Z94.1) et gants à 
paume adhérente.
Contenu : S’adresse aux participants voulant 
parfaire les techniques apprises lors de leur pré-
cédente formation et qui souhaitent apprendre 
de nouvelles techniques qui les aideront à 
résoudre certaines situations problématiques 
de façon sécuritaire, ergonomique et effi  cace.  
Durant ce cours, nous verrons l’abattage des 
chicots, arbres avec pourriture au tronc, arbres 
encroués, arbres avec inclinaison latérale, arbres 
à tiges multiples et de perches fl échies. 

DÉTAILS DE LA SÉANCE
Heures :  8 h à 16 h
Lieu :  Sur le lot d'un producteur en Montéré-
gie-Est
Formateur :  M. Éric Quirion, formateur accré-
dité par la CNESST
Retrouvez l’ensemble de la programmation sur le 
site Internet du SPFSQ https://spbestrie.qc.ca/
formations.
Pour des fi ns de protection d’assurances, les for-
mations s’adressent exclusivement aux proprié-
taires dont les boisés sont situés sur le territoire 
du Plan conjoint des Producteurs forestiers du 
sud du Québec, incluant les conjoints(es), la 
parenté de 18 ans et plus et employée(es).
Vous pouvez vous inscrire en ligne au 
https://spbestrie.qc.ca/formations.
Inscription par téléphone : Mme Isabelle Dubois 
au 819 346-8905 poste 110 ou par courriel à 
idubois@upa.qc.ca.

Olivier Côté

Formation Date Lieu Coût Remarques

Abattage avancé Le samedi 20 mars 
2021

Sur le lot d’un producteur 
Montérégie-Est

90 $ Reste 6 places
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  LISTE DES TRANSPORTEURS DE BOIS DU SPFSQ 2021
A.F.R.P. Marcoux inc.
a/s Francis Marcoux
47, rue Bellevue
Mansonville
450 292-3471 
450 776-8567 (cell.)
Beloin, Georges ou Éric
438, Route 253
East Hereford
819 588-2341
819 844-2341

Bolduc, Francis
290, rue Legendre
Cookshire
819 342-9900

Breton Lorenzo & Fils inc. 444, 
chemin North Hill Stornoway
819 652-2350
819 652-2339 (garage)
Cabana, Simon
1855, chemin May
Coaticook
819 849-6433

Charpland inc.
a/s  Marc Charpentier
115, chemin Charpentier C.P. 175 
Sawyerville
819 889-2238
819 578-3230 (cell.)
Côté, Jasmin
1370, chemin Fitchbay
Magog
819 868-2621
819 560-2289 (cell.)
Côté, Korey
10, rue Pilon
Huntingdon
450 374-5699 (cell.)
Darveau, Mickaël
76, rue Allen
Windsor
819 574-4256

Desruisseaux, Dany
1180, rue Craig
Cookshire
819 820-5738 (cell.)
Entr. MN Nadeau inc.
a/s Natacha Martin
367, rue Principale,
Stoke, Qc J0B 3G0
819 571-1395
Entr. routier Davey Boulais inc. 
129, du Verger
St-Alphonse de Granby
450 956-1425
Entr. U. Grenier inc.
a/s Urbain Grenier
377, Route 143
Saint-François-du-Lac
450 568-7335 
450 746-9352 (cell.)
Excavation David Cooke inc. a/
s David Cooke
113, cheminSchweizer
Sutton
450 538-2256
450 525-1024 (cell.)

Faucher Marco 
1365, Route 112 Ouest
Weedon
819 877-3079
Fréchette, André et Luc inc.
a/s  Luc Fréchette
400, rue Principale
Saint-Georges-de-Windsor
819 828-3639
819 350-0232 (cell.)
Gestion Bolton inc.
a/s Patrick St-Denis
3078, chemin Noiseaux
Dunham
450 522-3033 (cell.)
Inkel, Yves
125, chemin Simard
Martinville
819 349-9050 (cell)
Lescault, Michel et Michael
37, chemin Petit Québec
La Patrie
819 888-2901
819 829-7033 (cell. Michael) 
819 570-6835 (cell. Michel)
Logan, Frank & Fils inc.
a/s John ou Donald Logan
485, Route 249, C.P. 86
Windsor
819 845-4901
819 820-4836 (cell. John) 
819 820-4840 (cell. Donald)
Loiselle, Mario
675, Route 214
Westbury
819 832-4413
819 820-5268 (cell.)
Lowry, Rainer
14, chemin Cookshire
Sawyerville
819 875-5459
819 820-6669 (cell.)
NJÉ Forestier inc.
a/s Nicolas Archambault
439, Route 220
Bonsecours
819 578-3680 (cell.)
450 532-5390

Opérations forestières 
Carbonneau inc.
a/s Simon-Étienne Carbonneau
952, Route 267
Laurierville
418 334-6913

Paquette, Yves
112, rue Morgan
Coaticook 
819 679-2766 (cell.)
Pépin Lumber inc.
a/s Maurice Pépin
805, rue Rodrigue
Woburn
819 544-4641 
Perron, Robert (Jimmy)
376, Route 253
Cookshire-Eaton
819 875-1036
819 679-5798 (cell. Robert) 
819 574-2018 (cell. Jimmy)

Prévost, Émile & Fils inc.
99, Route 257 Nord
La Patrie
819 888-2513
819 570-3917 (cell.)
TMH inc.
a/s Mario Hallée
200, rue Després
Weedon
819 877-5922
819 588-5922 (cell)
Transport Alpro inc.
a/s  Alain Proteau
7947, Rang 6
Disraeli
418 449-3231
418 332-7933 (cell.)
Transport A.T.L.
a/s Adam Turmel-Larivée
23, ch. de la Longue-pointe
Beaulac-Garthby
418 281-4277 (cell.)
Transport Dallaire Express inc.
a/s Guy Dallaire
460, 5e Rang Nord
Marston
819 583-2501
819 583-8478 (cell.)
Transport Daniel Garand inc. 
685, rue Angus Nord
Westbury
819 347-4103
Transport Diane Lynch
a/s Claude Cloutier
660, Rang 3
Dixville
819 849-6723
819 571-0634 (cell.)
Transport For. G.C.
a/s Gilles Couture
3090, Montée du 4e rang
Sainte-Madeleine
450 278-2702 (cell.)
Transport G.D.M. inc.
a/s  Daniel Morin
2044, chemin Madore
Coaticook
819 849-4257
819 570-3289 (cell.)
Transport Gaston Morneau inc.
394, chemin Frank 
Kingsbury
819 826-3144
819 571-1644 (cell.) 
Transport Ghislain Carrier
720, chemin Notre-Dame-des-Mères
Sherbrooke
819 846-2026
819 571-1862 (cell.)
Transport Gilles Poudrier
447, Route 108 Est
Cookshire
819 875-1330
819 571-3552 (cell.)
Transport J. Mercier AFCW inc.
115, rue Principale
Ham-Nord
819 344-2232
819 432-1733 (cell. Jocelyn)

Transport Jean-Guy Rouleau inc.
a/s Francis Rouleau
25, rue du Québec
Ascot Corner
819 347-1369
819 571-1483 (cell.)
819 578-2516 (cell.)
Transport K.N.L. Brien inc.
a/s Kevin Brien
414, 12e rang Est
Durham-Sud
450 522-2091 (Cell.)
Transport L.S. Leclerc inc.
a/s  Stéphane Leclerc
3, rue Principale
Saint-François-Xavier
819 845-2877
819 571-4062 (cell.)
Transport Marc Blouin inc.
122, boul. Fortier
Saint-Isidore-de-Clifton
819 571-2509

Transport Martin Carrier inc.
666, rue Saint-Augustin
Woburn
819 544-9677
819 582-2565 (cell.)
Transport MCV inc.
a/s Gino Fecteau
149, rue du Pont
Saint-Ludger
819 548-5435
418 226-6715 (cell.)
Transport Michel Noël inc.
919, rue Moreau
Wickham
819 398-7535
819 479-9144 (cell.)
819 398-1122 (garage)
Transport Pascal Lizotte
235, chemin Gosford Sud
Saint-Joseph de Ham-Sud
819 877-5753

Transport Simon Bouff ard inc.
241, rue du Parc Industriel
Saint-Romain
418 486-7087
418 209-7428
819 583-7780 (cell.)
Transport VMD Rhéaume inc.
a/s Vincent Rhéaume
530, Route 108
Cookshire-Eaton
819 875-1853
819 572-1853 (cell.)
Transport Yanne et Yan Côté inc.
580, 4e rue Est
La Guadeloupe, Qc
819 572-5543

Veilleux Trans-Forêt inc.
a/s Yves Veilleux
1040, rue Craig Nord
Cookshire
819 875-3488
819 679-8072 (cell.)
Whalen Steven
185, rue Planche
Cookshire-Eaton
450 522-5490 (cell.)

19 L’arbre PLUS  JANVIER À MAI 2021
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 HIVER 2021
1er janvier au 31 mai

 Groupe d’essences  Nbre voyages

FEUILLUS-MÉLANGÉS 8’

PEUPLIERS 8’

AUTRES RÉSINEUX 8’

 Groupe d’essences  Nbre voyages

FEUILLUS-MÉLANGÉS
MULTI LONGUEUR 

PEUPLIERS
MULTI LONGUEUR 

AUTRES RÉSINEUX
MULTI LONGUEUR 

 ÉTÉ 2021
1er juin au 31 août

 Groupe d’essences  Nbre voyages

FEUILLUS-MÉLANGÉS 8’

PEUPLIERS 8’

AUTRES RÉSINEUX 8’

 Groupe d’essences  Nbre voyages

FEUILLUS-MÉLANGÉS
MULTI LONGUEUR 

PEUPLIERS
MULTI LONGUEUR 

AUTRES RÉSINEUX
MULTI LONGUEUR 

 AUTOMNE 2021
1er septembre au 31 décembre
 Groupe d’essences  Nbre voyages

FEUILLUS-MÉLANGÉS 8’

PEUPLIERS 8’

AUTRES RÉSINEUX 8’

 Groupe d’essences  Nbre voyages

FEUILLUS-MÉLANGÉS
MULTI LONGUEUR 

PEUPLIERS
MULTI LONGUEUR 

AUTRES RÉSINEUX
MULTI LONGUEUR 

 4300, boul. Bourque
Sherbrooke (Québec) J1N 2A6
Téléphone : 819 346-8905
Télécopieur : 819 346-8909

NOM : 

ADRESSE : 

 CODE POSTAL : 

COURRIEL : 

 N° DE TPS :    N° DE TVQ : 

TÉL. RÉS. : (              )  AUTRE : (             )

 SIGNATURE :   DATE :       /      / 2021
                     J       M       A 

 TRANSPORTEUR :  

CONTINGENTS ÉMIS 
PAR PÉRIODE POUR 

LES BOIS DE PÂTE
Nous désirons connaître la ou les 

périodes de l'année où 
vous désirez livrer votre bois.

Vous devez compléter obligatoirement 
ce formulaire pour demander un contingent.

Le Syndicat se garde la possi bilité de vous donner 
une autre période, selon les disponibilités du marché.

 UNE FAUSSE DÉCLARATION 
ENTRAÎNE

L'ANNULATION DU CONTINGENT.

VOUS DEVEZ OBLIGATOIREMENT NOUS FOURNIR UNE COPIE 
DE VOTRE COMPTE DE TAXES MUNICIPALES 2020 POUR TOUTE DEMANDE.

 DEMANDE DE CONTINGENT

CE FORMULAIRE DOIT ÊTRE RETOURNÉ AVANT LE 30 AVRIL 2021 POUR LES CONTINGENTS « ÉTÉ 2021  ».

✁

 Groupe d’essences  Nbre voyages

FEUILLUS-MÉLANGÉS 8’

PEUPLIERS 8’

AUTRES RÉSINEUX 8’

 Groupe d’essences  Nbre voyages

FEUILLUS-MÉLANGÉS
MULTI LONGUEUR

PEUPLIERS
MULTI LONGUEUR

AUTRES RÉSINEUX
MULTI LONGUEUR

TERMINÉ

TERMINÉ


